
Myotis bechsteini (Kuhl, 1818) 
 Le Vespertilion de Bechstein ou Murin de Bechstein 
Classification (Classe, Ordre, Famille) : Mammifères, Chiroptères, Vespertilionidés. 

Description de l'espèce 
Le Vespertilion de Bechstein est un chiroptère de taille moyenne. 

• Tête + corps : 4,5-5,5 cm ;  
• Avant-bras : 3,9-4,7 cm ;  
• Envergure : 25-30 cm ;  
• Poids : 7-12 g. 

 

Statuts de l'espèce 
- Directive Habitat (JOCE du 22.07.1992) : annexes II et IV. 
- Convention de Bonn (JO du 30.10.1990) : annexe II. 
- Convention de Berne (JO du 28.08.1990 et 20.08.1996) : annexe II. 
- Protection nationale (arrêté modifié du 17.04.1981, JO du 19.05.1981, 
article 1 modifié (JO du 11.09.1993)). 

Répartition géographique 
Le Vespertilion de Bechstein est présent en Europe de l'Ouest des régions 
chaudes à tempérées : du sud de l'Angleterre et de la Suède jusqu'en 
Espagne et en Italie, limite orientale de son aire de répartition en Roumanie. 
En France, cette espèce est rencontrée dans la plupart des départements. 
Elle semble très rare en bordure méditerranéenne et en Corse. Des effectifs 
plus importants se rencontrent dans l'Ou est de la France (Bretagne, Pays de 
Loire et région Centre). 

Types d’habitats exploités par l’espèce 
Le Vespertilion de Bechstein est présent jusqu'à 1 400 mètres d'altitude. Il semble marquer une préférence pour les 
forêts de feuillus âgées (100 à 120 ans) à sous-bois dense et présence de ruisseaux, mares ou étangs dans lesquelles il 
exploite l'ensemble des proies disponibles sur ou au-dessus du feuillage. Cette espèce peut également exploiter la strate 
herbacée des milieux forestiers ouverts tels que les clairières, les parcelles en début de régénération et les allées 
forestières, voire les prairies à proximité des forêts. 
ª Terrains de chasse : Les terrains de chasse exploités par le Vespertilion de Bechstein semblent être conditionnés 

par la présence de cavités naturelles dans les arbres (trous, fissures,...) dans lesquelles il se repose au cours de la 
nuit. La présence d'un nombre relativement important de telles cavités en forêt est également indispensable à 
l'espèce pour gîter. 

ª Gîtes d'hibernation : Le Vespertilion de Bechstein semble hiberner dans les arbres. Il est rarement observé en 
milieux souterrains (galeries et puits de mines, caves, tunnels, viaducs) 

ª Gîtes de reproduction : les colonies occupent des arbres creux, des nichoirs plats, plus rarement les bâtiments. Des 
individus isolés peuvent se rencontrer dans des falaises ou trous de rochers. Cette espèce utilise plusieurs gîtes 
diurnes situés à moins de 1 kilomètre les uns des autres. Ces changements de gîtes diurnes s’accompagnent d’une 
recomposition des colonies. 

 

Etat des populations et menaces potentielles 
L'état et l'importance des populations du Vespertilion de Bechstein sont mal connus en raison des moeurs forestières de 
l'espèce. 
En Europe, l'espèce semble bien présente, sans toutefois être nulle part abondante. 
En France, le Vespertilion de Bechstein est observé majoritairement en période hivernale avec en moyenne de 1 à 5 
individus par site dans un grand nombre de sites. En période estivale, les connaissances sont encore plus faibles et 
partielles. Dans beaucoup de régions, aucune colonie de mise bas n’est connue. 
 
Cinq facteurs menacent cette espèce : 
ª Conversion à grande échelle des peuplements forestiers autochtones gérés de façon traditionnelle, vers des 

monocultures intensives d’essences importées (ex. : Morvan, Limousin,…) et aussi l'exploitation intensive du sous-
bois ainsi qu'une réduction du cycle de production/récolte. 

ª Traitements phytosanitaires touchant les microlépidoptères (forêts, vergers, céréales, cultures maraîchères…) 

ª Circulation routière (destruction de plusieurs milliers de tonnes d’insectes par an en France). 

ª Développement des éclairages publics (destruction et perturbation du cycle de reproduction des lépidoptères 
nocturnes). 

ª Mise en sécurité des anciennes mines par effondrement ou comblement des entrées. 


